■'ORDONNANCE 

DE  MONSEIGNEVR 

L'ILLUSTRISSIME  ET  REVERENDI  SS  IME 

EVESQYE  D AMIENS. 

/ 

PORTANT  DEFFENSE  D*1  MP  RI  ME  R9 
de  lire  } vendre  , ft)  débiter  une  Traduction  du 
Nouveau  Testaments  François^ 
imprimée  à Mons,  & autres  lieux . 


A AMIENS,. 

Chez  la  Veuve  de  Robert  H u b a u l 
Imprimeur  & Libraire , rue  du  beau-Puits5, 
proche  de  Saint  Martin. 
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ORD  ONNANC  E 

DE  MONSEIGNEVR 
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L’ILL  VSTIS  S IME  ET  RE  VEREN  D I S S ÏME 

EVESQVE  DAMIENS. 

PORTANT  DEFFENSE  D* IMPRIMER 
de  lire  , vendre  , & débiter  une  Traduction  du 
Nouveau  Testament  en  François  5 
imprimée  d Mon  s;  & autres  lieux . 

R a n c o i s par  la  grâce  de  Dieu,  & 
du  Saint  Siégé  Apoftolique  Evêque 
d’Amiens:  A tous  les  Fideles  de  nolïre 
Diocefe  , Salut  & Benedidion.  Sur 
ce  qui  ntfus  a elle  reprefente  par  no- 
ftre  Promoteur,  qu’on  imprimoit  dans  cette  Ville 
la  Traduction  du  Nouveau  Testament 
en  François,  impr.ime'ecy-devant,  à ce  qu’on  pre- 
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tend , a Mons,  par  Gaspard  Mîceot., 
&:  du  depuis  à Lyon  par  Jullieron,  au  préjudice 
de  l’Arreft  du  Confeil  d’Eftat,  le  Roy  y feant,  renu 
à Paris  le  ii.de  Novembre  1667. par  lequel  fa  Maje- 
Ré  a fait  inhibitions  ££  deffences  à tous  Imprimeurs  & 
Libraires  de  vendre  , ou  débiter  ladite  Vcrfion  du 
No  uveau  Testament  en  François  , fous 
peine  de  punition  s Et  a ordonné  , que  les  exemplaires 
en  fer  oient  fupprime^  comme  eftant  ladite  Verfion , im- 
primée fans  nom  d' Autheur  : & que  les  perfinnee,  qui 
font  cenfees  l'avoir  compofée  & mife  au  jour  , font  no - 
toirement  defbeïffantes  à t Eghfe.  Ce  qui  eft  une 
entreprife  d’autant  plus  eonfiderable,  qu’il  eft  dan- 
gereux d’expofer  au  public  des  Verftons  de  la  fain- 
te  Ecriture,  fans  la  Permiffion  & Approbation  des 
Evêques  ordinaires  des  lieux  : & que  celle , dont  il 
s’agit,  s’imprime , non  feulement  (ans  noftre  per- 
million  j mais  qu’elle  eft  même  condamnée  par  un 
Bref  exprès  de  noftre  S.  Pere  le  Pape  Clement 
IX.  d’heureufe  mémoire,  en  datte  du  10.  d'Avril 
1 668.  comme  eftant  téméraire  ^danger  eu fe  ^non  confor- 
me à l Edition  Vulgat-e , &c.  A quoy  eftant  neceftaire 
de  pourvoir , & d’empecher  que  ladite  impreftion 
foit  rendue  publique  & diftribuée  dans  noftre  Dio- 
cefe,  il  requeroit  qu’il  y fut  inceftamment  pourveu, 
SUR  quoy,  après  avoir  meurement  confideré  l’im- 
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^portance  de  îaffaire-,  & qu’une  des  plus  efTenrielIes 
obligations  de  î’Epifcopat,  eft  de  veiller  foigneu- 
fement  à conferver  dans  toute  fa  pureté  le  làcré 
Dépoft  des  faintes  Ecritures-,  6c  qu’il  n’y  a rien  qui 
les  puiffe  plutôt  corrompre , 6c  en  pervertir  l'in- 
telligence, que  ces  fortes  de  Traductions  en  lan- 
gue vulgaire, que  les  Heretiques  ont  toujours  affe- 
ctées , 6c  que  l’Eglife  a toujours  rejettées3ain(i  que 
1* expérience  des  frecles  paffez  Ta  fait  connoiftre. 
Ce  qui  a obligé  le  faint  Concile  de  Trente  , de 
deffendre  tres-expreffement , 6c  fous  peine  d’A- 
natheme,  toutes  fortes  d’impreiïions  des  Livres  de 
l’Ecriture  fainte,  fans  lapermilïion  des  Supérieurs 
Ecclefiaftiques.  Et  FEglifede  France  a jugé  cette 
dilbipline  fi  neceffaire,  6c  de  (i  grande  confequen- 
ce  , qu  elle  en  a fait  pluEeurs  Decrets  dans  fes 
Conciles , tenus  devant  6c  après  celuy  de  Trente, 
ainfi  que  l’on  peut  remarquer  particulièrement 
dans  les  Conciles,  de  Sens  tenu  en  1518.  de  Bour- 
ges en  1584.  deTholofe  en  1J90.  6c  de  Narbonne 
en  1609.  entre  lefquels,  celuy  de  Sens  à ordonné 
la  peine  d’excommunication  ipfo  fafâo  contre  ceux 
qui  oleroient  imprimer , vendre  , 6c  publier  ces 
mêmes  Livres  Sacrés , fans  rauthorité  6c  la  per- 
million  fpeciale  dés  Evêques  dans  leurs  Diocefes, 
A quoy  fon  peuradjouter,  que  cette  difcipline  a 
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toujours  eftéinviolablement  obfervée  , 8c  recoin- 
mandée  en  toutes  fortes  d’occafîons,  par  la  facrée 
Faculté  de  Théologie  de  Paris.  A CES  CAUSES, 
pour  ne  pas  manquer  au  devoir  de  noftre  charge 
Paftoraile,  8c  pour  prévenir  8c  empefcher  autant 
qu’il  nous  eft  polhble  , les  mauvailes  fuittes  d’une 
entreprife  fi  temeraire,fi  dangereufe,&  fï  nouvelle 
dans  noftre  Diocefe  : NOUS  avons  fait  8c  fai- 
fonstres-expreftes  inhibitions  8c  deffenfes  à tou- 
tes perfonnes  de  noftre  Diocefe,  de  quelque  qua- 
lité & condition  qu’elles  foient,  de  lire  ny  retenir 
pardevers  foy  ladite  Traduction  du  Nouveau 
Testament  en  François,  imprimée  à Mons, 
à Lyon  , 8c  reimprimée  en  cette  Ville,  ou  en 
quelque  autre  lieu  que  ce  foit  : voulant  que  ladite 
Traduction,  ouVerfionne  foit  d'aucune  authori- 
té  dans  noftre  Diocefe  -,  mais  qu  elle  foit  réputée 
pour  un  Livre  fufpect  &deffendu.  Enjoignons  à 
tous  les  Supérieurs  des  Maifons  Religieufes  d'en 
retirer  pardevers  eux  toutes  les  Copies  8c  Exem- 
plaires, qui  fe  trouveront  entre  les  mains  des  Re~ 
ligieux  ôc  Religieufes , qui  font  fous  leur  conduite. 
Défendons  à tous  Imprimeurs,  Libraires  8c  au- 
tres, d’imprimer , vendre  , 8c  débiter  ladite  Tra- 
duction fous  peine  d’Excommunication  : laquelle 
nous  entendons  eftre  encourue  ipjo  fatfo  par  les 
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Preftres,  Curez,  Vicaires , Confeffeurs , & Dire- 
dteurs  des  Ames,  qui  en  confeilleront , ou  per- 
mettront la  lecture.  Et  fera  la  prefente  Ordon- 
nance imprimée,  publiée  aux  Profnes  des  MefTes 
de  ParoiÆe  , & affichée  aux  portes  des  Eglifes  de 
cette  Ville,  Faux-bourgs,  & Diocefe:  à ce  que 
perfonne  n’enpretende  caufé  d’ignorance.  Fait  à 
Amiens  le  10.  d’Oébobre  1673. 


Signé , François  E.  d’Amiens* 


Par  Commandement  de  Monfeigneur 
ï Jlluflri[fime  & RevercndiJJîme 
Evêque  d' Amiens, 


